
_______________ L'ABEILLE _________________

le 11n11iide. Maiîs il y a1 ei quelque Chosle
(le part ieul ier pour 1h0i, d'abordl il taon
retour upèl: nese, j'ai trouvé sur le
seuil de ina porte, zin bouquet dans unt
joli petit vase eni terre cuite et peint esn
vert. Je nie connais pas le Vide Père

qiia eii pour moi cette attention dé-
licat e. Le joli bouquet est coin porsé dle
soucis (le toutes les .otileuird,les unts danîs
tout leur paois etles antres de-
vat, ce développer plus tard et ait tii-
lieu, au-dessus de ces soucis, une rose
d'tt beau rouge feu. Je ne sais si le
Vble Père, a fait son bouquet avec
intention, niais il m'a semblé qu'il était
l'emblème de ce que doit être la vie (le
tout chrétien et surtout d'un chartreux;
lin comp)osC de soucis &., toute sorte,
dominés par l'amour de Dieu. J'ai pris
le bouquet et je l'ai Rnis aux pieds de la
Vierge, à l'oratoire.

A i-je pensé à ma fête dans le monde ?
ouii.

* i-je e uinparé ? oui.
*Ai-Je regretté quelque chose ? non.
Mais ce pain et cette eau ? J'ai trouvé

le pain sucré et l'eau bien doue.-I I rie
mnanqune pias de pauvres du Bon Dieu
qui nl'ont pias mieux,qui n'ont pas même
tit paini aussi bon et qui nie se plaignent
pas ; p>ourtant, tout csd'rils aut-
raient autant <le droit que nions de se
plain 2're, si njous cri avions le mnoindre~.

Le tenmps paosse vite, malgré tout,
déjà 4 mois pa.ssés depuis mort départ,
ceux qui nours rostent à vivre pas&seronît
dea îne. Oh! si nouns pouvons arriver
eciliu sûr, comme nous aurons du plai-
sir à nous revoir.

Je ne suis jamais triste, quelquefois
je suis très sérieux ; niais le plus souvent
je suis calme, serein et joyeux au fond
du ceur-Sois sûr que je suis heureux
dans rua cellule et s-ous mon habit de
moine-

FR. P... M...

Fortan et hireclihm emini,,çejivaIit.'

QUEBEC, 15 JANVIER 1850.

Noces d'or de Mgr Cateau.

Lafele dit Clergé-

Jeudi dernier, le clergé dle I'archidio-
cèse, on devrait dire de toute la pro-
vince, se réunissait à Què-bee pour flûîer
solennellement le ciquantième anniver-
saire de l'ordination sacerdotale de Mgr
Cazeau. C'était comme uni jour de r&

jouisbance publique. La mianifestation
î':iit jas ce caractère d'intimité qui

faisait le cachet de la solennité donnée
au 3om-Mastcur et dont nous parlions la
hein tine dernière. Le thétret était plus
vaste, la réuniion plus complète.

Torus' les.- évêque('s <le la province, sauf
Mgr l'are, mai:intenîant en E~urope et

M1gr 1'1 Evêqute <le Chiicoutimui, s'étaienut
.îîîlsè e répotre à l'itivitatîin- de

Mgr l'Ar -luevéque et étaient accouruis à
t ýuîC-tev. pou)tr comnplimenîter celui qui
tt.it leur doyen par l'âge et qui a rendu
tant de services, à leurs di<,eè-es respec-
îtf,avauît qlue ceux-ci fîsitséparés dle
l',archîidiocè_se de Quéi(bec.

A neuf heures et demie, toits ces il-
lustres pontifes fhisaient Ih'-ur entrée à la
Basilique, î>rélcé-Ilés de plus de IbO pré-
tre:4.venîîs (le tous les points du diocèsýe
<le Québec et des diocèses voisins. Mgr
Cazeau chantait lui-mêème la messe;
MMN. les abbés 1-. Têtu et O.-A. Marois
faisant les fonctions dle <diacre et <le sous-
diacre. Mgr l'Archîevéoue assistait paré
au trône, ayant à sa droite, M. l'abbé
A.-N. Bellemare, supérieur de Nicolet,
et A sa gauche, M. l'abbé A. Legaré,
curé de St-Denis.

A l'évangile Mgr Laflèclie monta cri
chaire et, durant plus d'unre heure, nous
parla de la granideur du prêtre et du
rôle imiportalît qu'il est app>elé à jouer
parmin les honmmes. IlI eut à l'égard de
Mgr Cazeau des paroles très-flatteuses,
dans lesquelles il rappela les vertus, et
les mérites du vénérable Prélat. La cé-
réionie fut close ptr titi Ik Deurn so-
lenniel.-

L'autel était <décoré avec ce bon goût,
ce tact exquis que nous sommes toujours

(ûs le trouver danis les dêmionstra tions
religieuses qui ont lieu à la Basilique.
.Nos confrères du chSeur <le l'orgue, suin-
tenus par titi orcheïstre aussi riche qlue
puissant, ont parfitemnit exécuté la
12ème inesse <le àftlo7art, ette perle dui
grand comipositeur allemand.
gAprès la muesse, tous, évêques, prélats

et prêtres se réunissaient au salon de
l'archevtêché£ pour la lecture de l'adresse
<lu clergé. Ce fut le, vénérable curé de
l'Islet, M. F-.De'àge, qui fit cette
lecture. Nous regrettons vraiment que
l'exiguité de nos colonnes ne nous per-
mette pas la reproduction de cette pièce
remarquable à la fois par la beauté des
sentiments qui y sont cxprimé_s,et par la
grâce l'élégnce de la plume qui l'a
écrite. Sans contredit, parmi les nom-
breuses adresses présentées à Mgr Ca-
7meu, elle ne serait pas déplacée au prc-
mier rang.

M. le 0. V. Doucet, curé de la Mal-
baie, aur nom du clergé de Chicoutimi,
fit ensuite la lecture d'une antre adresse
également remarquable, rappelant entre
autres clioses,les liens si intimes, si nota-
breux qui réuinissent les clergés de Quié-
bec et de Chiicoutimi. P>uis M. le G. V.
Poiré prit la parole ..u nom des mission-
inires (le la Riîvière Rouge.

Mgr Cuu7.eau était profondément ému.
Les larmes mntaient comme malgré lui
à s:es papèe ; et ce nie fut pî>a suons

diîflictéC qu'il put lire les réponses qu'il
avait bien voulu préparer. D)isons à <de.
ml-mot que plusieurs assistants furent
aussi touchés jusqu'aux larmes. Quel
uL'ti spectacle eni effe~t que celui de ce
veillard aimé et vénéré, entouré comme
<d'une couronne d'évêques et de prêtres,
lui apportant de tout coeur le tribut <le
lenrs hommages et de leurs félicitations !
Après cinquante ans de sacerdoce, après
un demi-siècle <le travaux incessants,
comme on doit se sentir rajeunir aux
souveniirs d'autrefoais, évoqués en fibule
par tanit de paroles amies!

Il était unte heure, encore quelques
minutes, et ce clergé s* nombreux pre-
riait place, dans la salle à diner du Pen-
sionnat,, autour <le tables chargés de meti
délicats et succulents. On se serait peut-
être permuis d'admirer l'élégance du se-
vice si 'estomac n'eut fait entendre ses
justes réclamations. Cent soixante-dix
convives prirent part au banquet. A la
fin Mgr l'Archevêque, Mgr Laflèche et
Mgr L'azcau prirent succeisivenient la
parole. Si l'Abeille avait et] un sténo-
graphe à son service, ses lecteurs au-
raient lu avec plaisir les remarques dé-
licates et spirituelles que firent ces êîui-
nents prélats. C'est une lacune vraiment
regrettable niais elle est irrémédiable.

Pour finir dignement ce beau jour, les
artistes de Québec, après s'être assuré 1,.
concours de l'illustre violoniste du R bi
<les Belges, MN. Jeliiui-Prtunie, ont donnéc
tile dlélicieuise soirée musicale ant salon
<lu P>ensionnat. Il suffit <le lire le pro-
granme pour s'crn convainîcre.

.Oui veruuîme-Zint..o.........---- ...- Htroid
Sejîtuor Ilaydiî

2 Dio concertmnt .- - - . -------------.. MNozr
I>rumc et L.avai4ée

3-.'1;.ncta' Maria <avec paroles torniosée
pour la circoflxtanmfl . .......-------- Faure

A. d'Eschambault
4. Fant.-ixic sur Ouhello------....-......Ern-t

F. Jehin-Priite
6. aJ P.iîrella ù Cavaliere .... ;oîujd.alk

b.XLa danse dc4 rreç ....-....-----..Prudent
Waixa Larallie

G. Quatuior à cordLq
a. ( Chant du roir .......... ... Orriling
b. ficrettnse----------------.Vo........%*i
c. LSérénade ............. ...- Taube:î

Septuor Hlaydn
.o.. .. .......... ........... Guninod

Hecnry Ilédard
S. OjosCrioloo-Itho de jýiano-....Gott'chalk

C. Lavahlée ci N. Crépault
9. .f Berceuse ... .......... .......... icer

b. t Ronde dc« Luii, ............. Iiii
P. Jchin-1'rurne

10. Ilarznonie (pa--role de 'i lisibert Liri,.

Ila Il ope-------------I. . ....... -la
b. Bxujo ......... ........... j

12 I11elt de Fangett..-...-..-........---.Gouzrncx
Septuor Ilasydo

De huit à dix heutres;, l'auditoire, coni-
posé tde N1os Seignieur; les 1Evéquies, de
Sin Excellence le Lieîiîeuant-Gomver-


